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Les prron es pour 1980-81
L'établissement d'une politique des servi­
ces à la collectivité, l'implantation d'un
plan d'action pour le développement de la
re~herche et l'amélioration de la pédago­
gie universitaire, particulièrement par
l'émergence d'innovations pédagogiques,
sont des priorités à l'UQAR, pour l'année
scolaire 1980-81.

C'est ce que nous apprend le rapport an­
nuel que le vice-recteur à l'enseignement
et à la recherche, Gabriel Bérubé, remet­
tait au Conseil d'administration il y a
quelques jours.
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"Un effort particulier a été fait cette
année pour améliorer l'enseignement à
distance", souligne monsieur Bérubé.
"Deux professeurs en sciences de l'éduca­
tion ont développé une approche multi­
médiatisée, en utilisant l'imprimé, la
télévision, la cassette audio et les sémi­
naires, pour dispenser un cours sur l'en­
semble du territoire. Le niveau de satis­
faction des étudiants est élevé. D'autres
projets analogues devraient émerger, afin
de trouver des modalités pédagogiques
nouvelles pour dispenser plus largement
les cours déjà offerts par l'UQAR."

Le vice-recteur souhaite également que les
professeurs, dans le but d'améliorer la
pédagogie au niveau des cours de base,
travaillent davantage en équipe. "Ce se­
rait un enrichissement pour la qualité des
cours et cela assurerait une plus grande
cohérence pour atteindre les objectifs du
programme. Les professeurs pourraient
travailler en équipe dans la pédagogie
tout comme ils le font en recherche."

Par ailleurs, la liste des nouveaux pro­
grammes qui pourraient voir le jour dans
les prochaines anné~s est ambitieuse. Le
dossier maj-eur est l'élaboration d'un doc­
torat en océanographie, pour septembre
1981; ce qui constituera une toute pre­
mière apparition de l'UQAR dans les étu­
des de 3e cycle.

On étudie présentement l'opportunité d'of­
frir les programmes de certificat suivants:
en sciences comptables (2e cycle); pour le
perfectionnement des maîtres (au primaire)
en mathématiques, ainsi qu'en expression
artistique; sur les problèmes scientifi­
ques contemporains; en andragogie (ensei­
gnement aux adultes); en administration
scolaire; en santé communautaire; en
enseignement professionnel (formation
initiale). L'UQAR envisage aussi d'éva­
luer les besoins pédagogiques dans le do­
maine de la gestion des ressources mari­
times et dans celui de la santé et des
affaires sociales (psychologie, biologie
humaine, etc.). "Nous ouvrirons unique-

(suite à la page 2)



En ce qui a trait aux services à la col­
lectivité, cette mission "d'insertion
sociale" de l'Université, Gabriel Bérubé
confirme qu'un comité a été formé à cet
effet, afin d'évaluer l'ébauche de poli­
tique qui a été préparée. Chaque dépar­
tement pourra y faire s iéger un représen­
tant. Le vice-recteur reconnaît que les
services à la collectivité ont besoin
d'un meilleur encadrement. "Le comité
aura un rôle de recommandation sur les
perspectives de développement , mais égale­
ment un rôle de jury pour évaluer les de­
mandes qui viennent de l' i nt ér i eur de
l'Université autant que de l' ext ér i eur . "

Dans l'optique de mieux informer le pub~ic

sur les résultats de la recherche et afln
de susciter des col laborations entre pro­
fesseurs, " le vice-recteur prévoit dès cet
automne mettre en place un processus pour
regrouper la liste des publications et des
communications réalisées par l es profes­
seurs et les chercheurs de l'UQAR.

Un plan d'action pour le développement de
la recherche à l'UQAR sera ~réparé dans
les prochains mois, tenant compte de l'en­
semble des projets en activités ou en
émergence, ainsi que des recherches en
groupes ou individuelles .

LES PRIORITES POUR 1980-81
(suite de la page 1)

ment des programmes qui correspondent à
des besoins réels", précise monsieur
Bérubé.
Enfin, différentes études en cours permet ­
tront d 'évaluer la situation actuelle de
l'enseignement et d'apporter ensuite les
correct ifs nécessaires: enquête sur les
étudiants à temps partiel , bilan de la
décentralisation, réflexion sur les objec ­
tifs des programmes de 1er cycle, analyse
de la s ituation des programmes à faible
clientèle.

Ree,he)1..Qhe

Gabriel Bérubé trace un bref bilan de la
recherche: "Nos départements ont évolué à
des rythmes différents, selon les actions
de développement. Dans la recherche, il
faut commencer par identifier les domaines
et élaborer des programmes de recherche
sur lesquels se greffent des projets. Il
faut aussi appuyer la constitution des
équipes de recherche, aider les nouveauÀ
chercheurs à orienter leur carrière dans
la recherche. Pour ce fa ire, il est nor- L'initiative de quelques professeurs en
mal que l'institution fournisse le support administration, qui ont mis sur pi ed un
nécessaire. Lorsque les équipes ont at- comité pour évaluer l e s besoins de s PME
teint un certain niveau de développement, (petites et moyennes entreprises) de la
il faut qu'elles se présentent auprès des région, semble plaire au vice-recteur.
organismes de subvention fédéra~x et pro~ "L'existence de ce comi té permet , avant
vinciaux. Les chercheurs en oceanographle de s'engager à la pièce , de fair e un tour
ont fait jusqu'ici un effort pour aller d'horizon pour établir l es priorités. On
chercher des subventions. Leur crédibili- peut alors anticiper les demandes, prendre
té est bien assise. Le personnel est re- des initiatives et déterminer les ressour-
lativement stable. L'implantation du doc- ces disponibles. Je pense qu 'il serait
torat permettra d'augmenter les ressources important que chaque départemen~, sans
et de consolider les équipes. Maintenant, exclure la possibilité de travalller paral-
il faut que les autres équipes de re~her- lèlement à des projets, se donne quand
che, principalement en sciences humalnes même le temps de s'engager dans une .
où il existe un grand potentiel, prennent réflexion pour cerner les types de s~rvl-
le risque d'aller chercher des :u~v~n~i~ns ces à la collectivité dans lesquels 11
externes et établissent leur credlblllte serait pertinent de s'impliquer. "
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RENCNrRE
LES STAGES EN ÉDUCATION

Un contact abrupt avec la réalité
Les stages que les étudiantes et étudiants en
sciences de l'éducation font dans les commis­
sions scolaires sont-ils profitables? ' Existe­
t-il une cohésion valable entre l'apprentissa­
ge théorique et la pratique de l'enseignement
par des stages?
Nous avons posé ces questions à une étudiante
et à un étudiadt de l'UQAR, en troisi~me année
d'adaptation scolaire (enfance inadaptée).
Au moment de l 'entrevue, le printemps dernier,
les deux étudiants, Sylvie Cormier, originaire
de Trois-Rivi~res, et Magella Beaulieu, de
Notre-Dame-du-Lac, revenaient de stage.

"La réalité est assez différente de la théorie
qu'on apprend" , lancent-ils à braIe-pourpoint.
liA l'Université, le matériel est prêt, les
locaux sont vastes; dans les écoles, le maté­
riel est plutôt restreint . A l'Université, on
se penche sur des types de comportement géné­
raux, idéaux; à l'école, ce sont souvent des
cas particuliers que l'on rencontre."

Ce qu'il y a de plus décevant pour des étu­
diants universitaires qui font un stage, selon
Sylvie et Magella, c'est la routine qui semble
être installée dans les écoles. "Une routine
oui semble fatalement entraîner même les jeu­
nes enseignants . Aussi, les stagiaires sont

peut-être trop encadrés dans les classes, ce
qui laisse peu de place à l'initiative."

~e peu d'attention que l'on porte à certains
problèmes d'adaptation tracasse également les
stagiaires. "Je me rappelle un enfant qui
avait des difficultés de parole et des problè­
mes familiaux; il était considéré comme débi­
le: on le pl;çait en arrière, avec ceux qui
avaient vraim~nt de gros troubles."

La prise de contact avec le vécu d'un milieu
éducationnel apparaît donc comme un choc à ces
étudiants pour qui c'est la première expérien­
ce. On souhaiterait aussi avoir plus d'infor­
mation sur le milieu précis dans lequel on va
faire son stage. "Les premiers contacts s'éta­
blissent difficilement. Ca prend un certain
temps avant de bien faire-connaissance avec les
enfants."
Néanmoins, de tels stages sont considérés comme
très utiles pour les étudiants, "pour faire un
parallèle entre la théorie et la pratique".

"L'idéal, selon Sylvie Cormier, ce serait
d'avoir des enfants autour de soi, tout au long
de l'apprentissage. Peut-être que l'établisse­
ment d'une garderie à l'UQAR serait une solu­
tion à cela. Ou bien, il faudrait faciliter
les visites occasionnelles dans des milieux
d'éducation, s'impliquer dans des groupements
d'handicapés. C'est une question de s'adapter
progressivement nous-mêmes aux enfants qui ont
des problèmes. Dans quelque temps, je vais
faire un stage avec des infirmes moteurs­
cérébraux. Mais, comme je n'en ai jamais vus,
ça m'inquiète un peu."

"Dans les cours que nous avons suivis jusqu'à
maintenan t, affirment les étudiants, les plus
plaisants sont les moins théoriques, ceux qui
sont le plus pr~s du vécu. Ce sont ceux-là qui
préparent le mieux à la tâche."

Magella, pour sa part, s'intéresse beaucoup aux
difficultés de langage des enfants. "Ca me
touchait plus ou moins avant d'entrer r l'Uni­
versité, mais maintenant, je suis très sensible
à ces problèmes."

L'EUMC ET LA COOPERATION INTERNATIONALE
Les 4 et 5 octobre, deux étudiants de
l'UQAR, André Martin et Denis Choinière,
se rendirent au colloque régional de l'En­
traide universitaire mondiale du Canada à
Montréal. Le but de leur voyage consis­
tait à se renseigner sur l'organisme pour
éventuellement former un comité local à
l'Université.

L'organisation qui se rapproche le plus de
l'EUMe est le suea (Service universitaire
canadien outre-mer), mais il en diffère
toutefois sur plusieurs points.

L'Entraide universitaire mondiale, dont le
siège social est à Genève, est un organis­
me qui tente d'établir des liens entre les
universités dans plus de 40 pays, en cher­
chant à résoudre certains des problèmes
sociaux et économiques les plus pressants
du monde.
L'EUMC-Canada, par ses programmes, contri­
bue à des relations internationales fon­
dées sur la coopérat ion et la compréhen­
sion; appuie des pro jets de développement

(Suite à la page 4)
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Le jeudi 16 octobre, le directeur de la compa­
gnie XEROX à Rimouski, Gilbert Boucher, vient
donner une séance d'information pour les étu­
diants et étudiantes intéressés par une car­
rière de représentant, à la Salle mu1ti-média
(D-406), de 12 h à 14 h. Suivront des entre
vues, au D-302, le jeudi " 30 octobre

• Le jeudi 16 octobre, le directeur de la compa­
gnie XEROX à Rimouski, Gilbert Boucher, vient
donner une séance d'information à la Salle
multi-média (D-406), de 12 h à 14 h. Tous les
étudiants et étudiantes intéressés par une car­
rière de représentant sont invites. Des entre­
vues auront lieu au local D-302, le jeudi 30
octobre, pour lesquelles il faut prendre
rendez-vous au Service de placement.

~ L'examen pour le SERVICE EXTERIEUR DU CANADA
aura lieu le samedi 18 octobre, au local F-403,
à compter de 9 h.

• Des représentants de THORNE, RIDDELL/POISSANT,
RICHARD feront passer des entrevues le jeudi
30 octobre. Il faut rapporter votre curriculum
vitae (formule APUC) et votre relevé de notes
pour le 21 octobre au local 0-110-1 et prendre
rendez-vous.

• Des entrevues auront lieu le ï novembre avec
ERNST & WHINNEY de Sept-Iles: prendre rendez­
vous et rapporter votre curriculum vitae (for­
mule APUC) et votre relevé de notes pour le 24
octobre.

L'EUfvlC ET LA COOPERATION INTERNATIONALE
(Suite de la page 3)

communautaire au Canada et dans les pays
du Tiers-Monde; organise des séminaires
et des réunions sur des questions relati­
ves à l'éducation et au développement.

Le comité de l'EUMC à l'UQAR, pour sa
part, cherchera à sensibiliser davantage
la communauté au développement internatio­
nal dans les mois à venir. Si cela t'in­
téresse, laisse un message à l'un des
étudiants mentionnés, au local D-109-l.

existe un nouvel outil
pédagogique concernant la

sexualité des jeunes, pré
senté sousform~ de bande

dessinée, qui sera disponble
à la COOP de l'UQAR bientôt.

Surveille LaFeuille pour
quand.

Son nom:

CA NE PEUT PLUS DURER!.

Des entrevues avez la compagnie MAHEU, NOISEUX,
ROY & ASSOCIES auront lieu le 3 novembre au
D-302. Vous devez remettre votre curriculum
vitae (formule APUC), votre relevé de notes et
si possible, une photo pour le 24 octobre, au
local 0-110-1. Les rende:-vous seront fixés
plus tard.

EN ~EF...
• L'ouverture d'un club d'anglais le mardi .

14 octobre. Ceux et celles qui sont intéressés
à pratiquer et à parler l'anglais (des débutants
aux bilingues) devront se présenter au local
E-004 (un somptueux salon) à 16 h 30. On vous
attend donc mardi ...

• Les étudiants en communication de l'UQAR peu­
vent maintenant faire partie du Club de presse
de Rimouski et y rencontrer les journalistes
et agents d'information de la région rimous­
koise.

• En pourcentage, selon les départements, les
activités pédagogiques (groupes-cours) dispen­
sées par l'UQAR se chiffrent ainsi: sciences
de l'éducation, 32%; lettres et sciences hu­
maines, 24%; sciences de l'administration, 21%;
sciences pures, 14%; océanographie, 5%; scien­
ces religieuses, 4%.
Comparativement à l'année précédente, le nombre
d'étudiants par groupes à l'UQAR en 1979-80 a
augmenté de 19,9 à 23,5 .

• L'équipe du PPMF (programme de perfectionne­
ment des maîtres en français) loge maintenant
à la Grande Place, 84 St-Germain est. Les
personnes suivantes viennent d'y dSménager:
Ghislaine Morissette (1730), Lucie Gauvin
(1730), Ginette Tremblay (1732), Denis Bégin
(1733), Suzanne Pouliot (1734), Jean-Claude
Huot (1736), Michèle Dubois (1737), Danielle
Savard (1738) et Louise de Coster (1738).
On retrouve tout ce monde aux portes 216 et
223.

• Gaston Guy, adjoint au directeur des services
pédagogiques du Cégep de Rimouski~ a été nommé
membre du Comité conjoint des programmes du
Conseil des universités. Cette instance s'oc­
cupe de planification et de développement de
l'enseignement supérieur au Québec.

• Francine Gagné, technicienne en administration
au Service des achats, fait partie de l'équipe
championne de la Ligue de balle molle féminine
de Rimouski. Francine joue au 3e but et a con­
servé une moyenne au bâton de .550.
Jean DesRosiers, directeur du Service des
achats, a été nommé secrétaire du regroupement
des Gestionnaires des achats des universités
du Québec.

.Tu es photographe? Savais-tu que la Grande
Ourse t'offrait la possibilité de développer
tes films et photos dans son laboratoire, et ce
avec une contribution minime... Pour plus
d'information, passe nous voir au dernier éta­
ge du 167, St-Louis (ancien Institut maritime)
ou téléphone ~ Jacques (722-4433).

• Au Cinéma 4, la semaine prochaine, No~6e~atu,

le comte Dracula est un hôte étrange ...
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Syndicat du personnel

i
Van-te.ile. Vubé. a Ué. élue. pfLûlde.nte du
SyncUc..cd du pe.MOYU1Û non-e.n-6ugnant de.
l'UQAR, pOUfL un mandat de deux an-6, e.n
fLe.mplac..e.me.nt de. FlofLe.n:t Vignola. NOM
vOY0n-6 lu l' e.xé.c..u:tA-{) du Syndlc..a;C, pfLe.­
mlèJte. fLangé.e.: Cé.Une. VuplUA (BlbUothè:que.), .
v.u:e: - pfLûlde.nte.; Van-teLte. Vubé. (BUfLe.au du
fLe.g--L6tJLa,{Jte.), pfLÛidente, FfLanc..e. MMtin
(Commun-tc..a-tion-6 et: planlôlc..a-tion), .6e.c..fLé.­
txüne: Gl.6Ue. Labbé. (Se.JLvlc..e. de. l' audco­
v--L6uû), tJLuotU..è:fLe.; Guy Vlonne. (BlbUo­
thè:que.), 1e.JL CÜ.!Le.c..te.UfL; J ean-MaJtc.. Vuguay
(Vé.paJLte.me.nt de..o .6ue.nc..e..6 pUfLe..6), 2e d).,­
fLec..te.UfL; et., ab.6 eni: .6UfL la photo, Ré.j e.an
Roy (Se.JLvlc..e. de. l'ln{)ofLma-tique.), 3e. cU­
fLe.c..te.UfL.

Henri Cazelles
Le professeur Henri Cazelles,biblis­
te et professeur d'écriture sainte à
l'Institut catholique de Paris, était
de passage à Rimouski la semaine der­
nière pour parler de l'Ancien testa­
ment et des découvertes récentes de
l'Ancien Orient. Il était invité par
le Département des sciences religieuses
de l'UQAR.

Un visiteur africain
Georges Mébalé M'Ondo
du Gabon, a commencé
un stage de deux mois
~u GRIDEQ, afin de se
familiariser avec
l'animation sociale
et le développement
rural au Québec.
~onsieur ~ébalé, qu i
est un boursier de
l'UNESCO, veut faire
des recherches compa­
ratives entre le dé­
veloppement d/ici et
celui de sa région . Il est directeur adjoint
d'une école nationale de formation des cadres
ruraux spécial isés dans l' agricul ture. Les
cadres sont · des fonctionnaires qui travaillent
pour la promotion rurale (animation sociale,
possibilités nouvelles d'élevage et d'agricul­
ture) .

AD<I>PTÊ
COt~ITE EXECUTIF

A sa réunion (190e) du G octobre 1980, le Comité
exécutif a:
- nommé les étudiants O':leil Côté et Richard St-Laurent
membres de la Commission de vie étudiante;

- nommé au Comité d1analyse des postes vacants du per­
sonnel de soutien pour 1980-81 le dire~teur du Service
du personnel, le doyen de la Gestion des ressources
humaines et financières et le directeur des Services
aux étudiants;

- autorisé de pourvoir au poste d'aide général d'entre­
tien au Service des terrains et bâtiments;

- modifié la période d'engagement d1un agent de recherche
sous octro i au PP('1EP;

- engagé nme Nicole Bernier à titre de professeur régu­
lier en éducation physique au Département des sciences
pures;

- accepté une liste de quatre personnes aptes et dispo­
sées à agir comme président du Comité de révision des
promotions des professeurs;

- approuvé un contrat de services informatiques avec
"INRS;
- ratifié un échange de correspondance relatif à une
demande de services du ~inistère de l'Agriculture, des
pêcheri es et de 1ta1imentatian au GERr1A;

- autorisé les officiers de 1 'UQAR à engager, par' 'in­
termédiaire du responsable des affaires juridiques, les
procédures légales nécessaires pour obtenir satisfaction
aux obligations et aux engagements envers l'université;

- autorisé 1lérection d'un enclos.
Centre de documentation administrative

7 octobre :980

GNFÊrI:NCE5
Le Module sociologie présente une conférence
le mercredi 15 octobre à 19 h 30, à la Salle
multi-média (0-406). Le conférencier invité
est Bob Silverman du groupe "Le monde à bicy­
clette'!, de ~ontréal, qui fera une AnalY6e. du
ph~nom~ne du t~an~po~t et la p~i~e.Yl.tation

d'une al~e~Yl.ative: ia bicyclette.
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NOS EQUIPES A L'ENTRAINEMENT
BASKET MASCULIN
NoVLe é.qLÜpe de bM/ze:t-bal.-t mMc..~ne, d,{,­
Jvtgée palt t' entnarneu». Jean-Malte. De.sehamo«,
évotuefLa c..e:tte année dans ta Ugue ~eMOfL

de bM/zet-bal.-t de R.imoLMf0i. Le mo.i~ que
t'on puM-6e CÜJLe, c..'~t que c..e;t;te équA.-pe
auna. ta tcUUe et te tctteYd. poM conna;ttJLe
une bonne sa.cson,
Parties à venir dans le volley-baIl
récréatif
Mardi 14 octobre

Plateau 2, 18 h 30: Les tourlous vs
Les p'tits diables

20 h: Les sympathiques vs
Les écartés

21 h 30: Les passe-partout vs
Les pieds légers

Plateau l, 21 h 30: Les piteux vs
Les gargouilles

A'JNiVERS4iRES
15 octobre: Danielle Gagné, Service des ter­

rains et bâtiments;
17 octobre: Thérèse Rioux-Couture, Bureau ré­

gional de l'UQAR à La Pocatière;

18 octobre: Célestin Caron, Service des ter­
rains et bâtiments;

19 octobre: Serge Bérubé, Services aux étu­
diants (sports).

BASKET FEMININ

POM ta pfLem.iVte Ô0--<A, t'Un).,ve/t-6Ué. sena.
fLepfLU entëe paIL une éqiUpe ném.iMne au .s un
de ta Ugue ~ eMOfL. MalLe. Stürd:- uiunent.,
t'enbta:tneUfL de e.e;t;te équ.-lpe, e.ompte beau­
c..oup ~UfL t' expé.Jvtenc..e aYd.é.JvteUfLe de que.1.­
ques ôil.t~ poUfL b.ien n.igUfLeJL c..e;t;te année.
Chose. .iYd.é.fL~~aYd.e, ta motivation de c..e:tte
é.q~pe po~ peut-~e t~ c..ond~e

to.in. On apeJLç.oU ~UfL ta photo une paJl.tie
de c..e;t;te équA.-pe.

CKLE-FM: une nouvelle radio
Une bonne quinzaine d'étudiants de l'UQAR
participent présentement, tant sur les
ondes qu'au niveau de la technique, à la
réalisation des émissions de CKLE-FM, la
nouvelle station de radio communautaire
que l'on peut entendre à 96,5 mégahertz
sur la bande FM.

Ouverte le 28 septembre dernier, l a radio
dessert la région de Trois-Pistoles à
Mont-Joli, et d'Esprit-Saint à Sainte­
Angèle. Elle diffuse à partir de 6 heures
le matin. La Radio communautaire du Bas­
Saint-Laurent, située au 167 St-Louis,
près du Cégep, se veut urt moyen d 'expres­
sion, d'information et d' an i mat i on offrant
un service axé sur l a participation des ci­
toyens à la prise en charge de leur
milieu.
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